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Extraits de presse 

 

« Toute la puissance évocatrice du théâtre d’objet se niche à nouveau dans cette 

perle de minutie, de tendresse et d’humour grinçant, mise en abîme des 

comédiennes elles-mêmes prêtes à tomber la veste et à tout recommencer » 

La Libre 

 

« Comment ne pas saisir une invitation à la résilience, une métaphore de notre 

vie trépidante et du risque de burn out qui menace chacun d'entre nous dans 
Viens, on se tire ! un spectacle de marionnettes pour la rue de la compagnie La 
Corneille bleue, qui rêve de planter des graines de fleurs sauvages dans les fissures 

du bitume » 

La Libre 

 

« Premier spectacle de la compagnie de théâtre d'objets et de marionnettes La 

Corneille bleue, conçu et mis en scène par Céline Dumont, Viens, on se tire ! est 

impressionnant de virtuosité et d'inventivité technique. »  
Alternatives théâtrales 

 

« Une réussite totale à ne manquer sous aucun prétexte. » 
Le Journal de Saône et Loire  
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L'envol vers la liberté 

"Viens, on se tire !", c'est une invitation à redessiner le ciel d'un bleu vif à grands coups 
de pinceau farouche, de théâtre de geste et marionnettes. 

Au départ, il ya deux jeunes artistes, un vélo triporteur, quelques valises et du bruit 
venant de l'extérieur. Puis d'une malle métallique surgit un personnage en costard - 
cravate, marionnette des artistes et jouet d'un quotidien aliénant. 

Les histoires de ces trois-là se répondent étrangement. Le spectacle parle de la société 
contemporaine, du rapport au travail, des médias, de burn out, mais aussi d'évasion, de 
douceur et de poésie. 

 

Des actes de résistance et une échappée 

 

Comment sortir de ce cyle infernal et échapper au quotidien quand celui-ci perd tout son 
sens ? Ensemble, artistes et marionnettes vont poser des actes de résistance et 
construire leur échappée.  

On rit avec eux, on s'interroge, on rêve, on sourit. On frissonne aussi, lorsqu'apparaît une 
force surnaturelle, mi-monstre mi-cauchemar, bien décidée à terroriser notre héros sans 
histoire. La preuve s'il en faut que les marionnettes ne s'adressent pas (qu') aux enfants ! 
La jeune compagnie de La Corneille bleue signe avec Viens, on se tire ! son premier 
spectacle et ses premières représentations en France. 

On lui souhiate, comme aux personnages du spectacle, de connaître un bel envol. Une 
réussite totale à ne manquer sous aucun prétexte. 

 

Le Journal de Saône et Loire- Emilie Donet 
Publié jeudi 20 juillet 2023 
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Viens, on se tire ! à Namur en mai  

Céline Dumont et Pauline Serneels, cheveu court et air ragaillardi, deux paumées visiblement en fuite, 
déboulent en bleu de travail, avec leur triporteur - semblable aux vélos à géométrie variable de tant de 
parents d’aujourd’hui - pour trouver refuge sous la tente, un minuscule chapiteau bleu entièrement 
décoré d'une fresque poétique de la graphiste Camille Van Hoof.  
Elles rencontrent alors un étrange petit bonhomme qui vit dans une caisse froide et métallique, appelée 
à se transformer. 
 
De leur remorque surgit un tout petit monsieur, P’tit Louis, qui agrafe sa cravate sur sa belle chemise 
blanche avant de partir au travail, dans son uniforme de fonctionnaire. 
Il effectue consciencieusement les tâches une à une, perfore les papiers, les tamponne, les insère dans la 
farde et recommence l’opération pendant que les dossiers s’amoncellent. 
 
Changement de décor, le bonhomme rentre chez lui, arrose ses géraniums, s’affale dans le canapé avant 
de se coucher et de repartir le lendemain matin. Épuisé. La fatigue s’accumule, le rythme s’accélère, la 
pile devient de plus en plus impressionnante au point que de la vapeur s’en échappe. La pression monte 
et, à l’image de la roue du hamster, le décor rotatif, véritable prisme triangulaire, tourne de plus en plus 
fou, passant sans transition du bureau au salon et au chemin de retour vers la maison. A en perdre la 
raison. 

Perle de minutie 

Comment ne pas saisir une invitation à la résilience, une métaphore de notre vie trépidante et du 
risque de burn out qui menace chacun d'entre nous dans Viens, on se tire ! un spectacle de 
marionnettes pour la rue de la compagnie La Corneille bleue, qui rêve de planter des graines de fleurs 
sauvages dans les fissures du bitume ? Cette nouvelle compagnie, en tout cas, fait déjà le bonheur des 
festivals de théâtre de rue ou de marionnettes et ravira certainement les spectateurs de Namur en mai, 
invités à cette respiration au cœur du Jardin des Bateliers. 

Toute la puissance évocatrice du théâtre d’objet se niche à nouveau dans cette perle de minutie, de 
tendresse et d’humour grinçant, mise en abîme des comédiennes elles-mêmes prêtes à tomber la veste 
et à tout recommencer 

Un spectacle de 35 minutes pour 35 personnes porté par le souffle d’une réelle narration et la belle 
présence d’une marionnette de 30 centimètres d’emblée émouvante, un pari fou, en quelque sorte, 
sur l’intime et la métaphysique, loin de l’esbroufe et du spectaculaire, qui trouve pourtant son public 
et creuse peu à peu son sillon. Une bonne nouvelle, non ? 

La Libre - Laurence Bertels  
Article publié le 27/05/2022 
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Des arts forains pour se tirer des ténèbres 

« Namur en mai », c’est reparti, avec le permis de rire et même de rêver comme avant. Mise ne 
bouche avec le P’tit Louis qui doit se tirer de son bureau fou. 

Namur en mai à largué les amarres de son immense théâtre de rue, jeudi. Fidèle à son ADN, le grand 
festival des arts forains namurois, enfin libéré de la crise sanitaire, n’a rien changé à la recette de sa 
magie : il va chercher son public là où il se promène et fait ses courses, au cœur de ville, dans des entre-
sorts et sous des chapiteaux.  

L’édition 2022 promet d’être géante et folle avec une sélection d’une soixantaine de spectacles jetant 
dans l’embarras du choix, et un total de 400 représentations éclatées en des lieux emblématiques parmi 
lesquels de nouveaux écrins contemporains, tels que l’emblématique Confluence et la terrasse du Delta 
avec vue désarmante sur le fleuve Mercredi matin, cette édition de retrouvailles avec la vie d’avant a 
offert quelques pépites magiques dans le jardin du pôle muséal des Bateliers.  

Nous avons savouré la première création militante, Viens, on se tire ! de la nouvelle compagnie 
bruxelloise La Corneille Bleue.  

C’est l’histoire d’un étrange petit bonhomme, prénommé le P’tit Louis, dont deux jeunes comédiennes 
de 25 ans, Céline Dumont et Pauline Serneels, tirent les ficelles de la marionnette. La Scène est 
minuscule : un vélo tricycle porteur bricolé où le P’tit Louis, enfermé dans une caisse froide métallique, 
incarne un travailleur apposant à longueur de journée des cachets sur des liasses de documents 

Les rêves mis de côté 

Cette première création est militante en ce qu’elle dénonce la vie absurde de travailleurs dont l’existence 
est étriquée et rythmée par le travail, qui n’ont guère plus d’échappatoire que la télévision, le soir.   

« On a vu nos parents rentrer épuisés du boulot, disent-elles, puis se reposer au salon devant la téloche et 
négliger l’essentiel. On les a vus mettre leurs rêves de côté pour gagner leur vie. » La mère de l’une 
d’entre elles, écologiste, qui rêve de s’adonner à la permaculture bosse dans une grosse boîte, et dans 
le… nucléaire. Les deux vingtenaires sorties du conservatoire de Bruxelles en ont fait également 
l’expérience : « Des institutions ont essayé de nous enfermer dans des jobs n’ayant rien à voir avec ce 
pour quoi nous avions étudié. Comédiennes, dans leur tête, ça ne peut pas être un vrai métier » ajoutent-
elles.  

Céline et Pauline, à travers leur unique marionnette cravatée, sont donc deux résistantes qui n’ont pas 
renoncé à leurs rêves, dont celui de planter des graines de fleurs sauvages entre les fissures du bitume. 
A leurs yeux, le travail est à réinventer.  

Le ventre du vélo porteur lessive violement le pauvre P’tit Louis quand il ne l’écrase pas du gros doigt 
grondeur et intrusif d’un patron Big Brother sortant de lui et réclamant davantage de productivité et 
d’abnégation au travail. Progressivement, tout au long des 35 minutes que dure ce spectacle muet, les 
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deux comédiennes apprennent à leur petit bonhomme à se tirer de cet univers déshumanisé, générateur 
de stress et de brun-out.  

L’Avenir - Pierre Wiame  
Publié le 27/05/2022 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 



Viens, on se tire ! - Revue de presse 
 

 

11 
 

FESTIVAL CULTU  
 

La Corneille bleue - Viens, on se tire! 
Con una fuerte crítica sobre la monotonía del 
trabajo sin pasión, el paso del tiempo y la nostalgia 
de haber perdido algo que nunca fuimos, estar dos 
belgas consiguen, literalmente, magia con sus 
manos. 
 
Una mano verde, con un dedo acusador señala a la 
gente que se sale de la norma, que se puede reducir 
en trabajar y pagar impuestos. Esa mano no sólo 
señala al protagonista, se atreve a señalar a las 
propias marionetistas señalando así que hacen lo 
que les gusta, no lo que un estado superior les 
obliga. 
Las estrellas en el techo, o la maravillosa secuencia 

de correr por encima de los tres momentos que componen la vida del protagonista: oficina, 
parque y casa, son imagines que quedarán en nuestras retinas por el impacto emocional que 
 
Una más que grandísima obra, en un más que pequeño e íntimo escenario, con un personaje aún 
más pequeño pero que representaba a muchos de los espectadores. Ovación atronadora, casi con 
el árbol que se cayó justo al lado :) 
 

Traduction française 
 
La Corneille bleue - Viens, on se tire !  
Avec une critique virulente de la monotonie du travail fait sans passion, du temps qui passe et 
de la nostalgie d'avoir perdu quelque chose que l’on n'a jamais été, ces deux belges font de la 
magie avec leurs mains.  
 
Une main verte, au doigt accusateur, désigne les personnes qui s'écartent de la norme, pour les 
réduire à travailler et à payer des impôts. Cette main ne pointe pas seulement le protagoniste, 
elle ose aussi désigner les marionnettistes elles-mêmes, soulignant ainsi que ces deux-là font ce 
qu'elles aiment, et non ce qu'un État supérieur leur dit de faire. Les étoiles au plafond, ou la 
merveilleuse séquence de course sur les trois moments qui composent la vie du protagoniste : 
bureau, parc et maison, sont des images qui resteront dans nos rétines en raison de l'impact 
émotionnel qu’elles possèdent.  
 
Une œuvre plus que grande, dans un cadre plus que petit et intimiste, avec un personnage 
encore plus réduit mais qui représente une bonne partie des spectateurs. Ovation tonitruante ! 
 

Festival Cultu - Publié le 21 juillet 2023 
Viens, on se tire!. CHALON 2023 (festivalcultu.com) 
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